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Pour m®moireé

1. Aucun auteur biblique de lôAncien ou du Nouveau Testament 
nôa eu conscience de participer ¨ lô®criture de la Bible. Les textes 
écrits répondaient à des besoins des communautés de leur 
®poque, quôil sôagisse du peuple juif (AT) ou des communaut®s 
chrétiennes naissantes (NT).

2. Nous ne possédons pas de textes autographes (écrits de la 
main de lôauteur), mais uniquement de copies de copies de 
copiesé



La Bible

bibloj - biblos = écorce intérieure du papyrus

biblion - biblion = tablette, papier à écrire, livre  

ta biblia - ta biblia = les livres

ta biblia ta agia - ta biblia ta agia (1M 12.9)

=
Les livres saints Ÿ La sainte Bible



La Bible hébraïque

TaNaK = acronyme pour

ÁTorah = Loi (de la racine yârâh = enseigner, instruire)

ÁNeviim = Prophètes

ÁKetouvim = Ecrits



La Torah

Pentateuque (pente, cinq - teucoj, étui)

Genèse, Exode, Lévitique, Nombres, Deutéronome

=

Histoire des origines



Les Neviim ou Prophètes
Classement selon lôordre de lôAncien Testament h®breu

Josué, Juges, 1 et 2 Samuel, 1 et 2 Rois, Esaïe, Jérémie, Ezéchiel, 
les douze « petits » prophètes (Osée ïMalachie)

=

Histoire du peuple hébreu, la royauté, récits des difficultés et des 
interventions de Dieu



Les Ketouvim ou Ecrits
Classement selon lôordre de lôAncien Testament hébreu

Psaumes, Job, Proverbes = anthologie poétique

Ruth, Cantique des Cantiques, Qohéleth-Ecclésiaste, 

Lamentations, Esther 

= 

Megillot (les Rouleaux), 

lecture ¨ lôoccasion des f°tes



Daniel, Esdras, Néhémie 

= 

exil et message dôesp®rance

1 Chroniques, 2 Chroniques 

= 

r®®criture de lôhistoire de la royaut®



Classement des livres de lôAncien 
Testament

Le classement des livres de 
lôAncien Testament, dont nous 
avons lôhabitude dans les 
Bibles protestantes, est en fait 
celui de la Septante (LXX) et 
non celui de lôAncien 
Testament hébreu.



La Septante est la traduction juive de lôAncien Testament en grec. 

La Lettre dôArist®ementionne cette traduction. Cette lettre a peut-

°tre ®t® r®dig®e par un officier du roi pharaon dôEgypte Ptol®m®e II 

Philadelphe qui a régné de 285 à 247. Le roi Ptolémée aurait donc 

confié ce travail de traduction à soixante-douze savants de 

J®rusalem quôil fit venir ¨ Alexandrie pour accomplir cette 

traduction. 

Lôhistoire montre que cette traduction, et lôint®gration de textes 

deut®rocanoniques ¨ ce travail, sô®tale sur plusieurs si¯cles.



Quels textes conserver ?

Après la destruction du Temple par les troupes romaines de Titus 
(70), les Pharisiens sentent la nécessité de fixer les textes. La 
liste des textes de la Torah et des Prophètes est fixée et les 
dernières hésitations concernant le Cantique des Cantiques et 
lôEccl®siaste sont lev®es ¨ la r®union de Jabneh (Jamnia) en 90.



La fixation du texte hébreu

Nous disposons dôenviron 3000 
t®moins du texte de lôAncien 
Testament hébreu. 

Les Massorètes (VIIe-Xe siècle), 
les maîtres de la tradition 
(massar, transmettre), 
introduisent une ponctuation et 
des points-voyelles pour fixer la 
prononciation du texte.

Ils ne conservent pas les 
manuscrits sur lesquels ils ont 
travaillé !



Nécessité de vocaliser

ST
SOT, SUT, EST, SITE



Les manuscrits

Le papyrus 

Plante aquatique. 

Tige de la plante ouverte puis 

écrasée. Lamelles croisées, 

pressées, séchées.

Le parchemin

Traitement spécial de la peau de 

mouton. Origine Pergame 

(pergament), au nord dôEph¯se. 



Environ 24 000 documents pour 
reconstituer le texte biblique

Á Plus de 300 manuscrits onciaux (majuscules).

Á Plus de 2 800 manuscrits en lettres minuscules. 

Á Environ 2 200 lectionnaires.

Á De très nombreuses citations recensées.

Á Plus 120 papyrus.

Á Les grandes versions : vieilles latines (IIe au IVe siècle), Vulgate 

(IVe siècle), syriaque (IIe au VIIe siècle), copte (IIIe au VIe siècle), 

gothique (IVe siècle), arménien (Ve siècle), éthiopien (VIe siècle), 

géorgien (Ve siècle).



Lôappareil critique

L'appareil critique (apparat critique) est l'ensemble des notes fournies par lôauteur 

de l'édition ïvariantes 

Á Les papyrussont d®sign®s par un P suivi dôun chiffre : P66é

Á Les manuscrits onciaux sont désignés par une lettre majuscule ou un chiffre 

commençant par un 0 : A.02, B.03é

Á Les manuscrits minusculessont d®sign®s par un chiffre : 892é

Á Les lectionnaires sont désignés par un lsuivi dôun chiffre : l10é

Á Les versions ont chacune leur sigle : vg= Vulgateé

Á Les citations sont identifi®es ¨ partir du nom de lôauteur ou de lôîuvre : 

Jérômeé



Apparat critique de 
Romains 16.1-7



Grand rouleau dôEsaµe (1QIsa) - 7.30 m x 0.28 m
27 feuillets de parchemin sur 54 colonnes.

Découvert à Qumran en 1947 (origine : IIe siècle av. J.-C.).

Conservé : Sanctuaire du Livre, Mus®e dôIsra±l, J®rusalem.



Codex dôAlep
La plus ancienne version connue de la Bible hébraïque (910-930). Il reste 295 pages sur 

491 pages. Les autres ont été perdues lors des émeutes contre les Juifs en Syrie en 1947.

Grande autorité en matière de massora. Conservé : Sanctuaire du Livre, Jérusalem. 



Codex Alexandrinus (A.02)
Grand oncial presque complet de la Septante et du Nouveau Testament. 

773 feuillets en vélin. Probablement rédigé à Alexandrie au Ve siècle. 

Conservé : British Library de Londres.



Codex Bezae Cantabrigiensis (D.05)
Texte grec-latin, oncial (Ve siècle). Le plus grand témoin de la rédaction originelle, 406 

folio. Théodore de Bèze, successeur de Calvin, le conserve dès 1562 et 

le remet ¨ lôUniversit® de Cambridge en 1581.



Codex Ephraemi rescriptus (C.04)
Ancien et Nouveau Testament, oncial, 209 folio, palimpseste, Ve siècle, 

dôorigine égyptienne. Sermons de St Ephrem de Syrie, XIIe siècle.

Conservé : Bibliothèque nationale de France, Paris.



Codex de Léningrad (Leningradensis)
La plus ancienne copie du texte massor®tique de la Bible h®braµque, ®crit sur la base du Codex dôAlep. 

Base de la BHK, BHS, BHQ. 

Conservé : Bibliothèque nationale russe dès 1863. 



Codex Sinaïticus ( S˞.01)
Partie de la Septante et Nouveau Testament complet. IVe siècle. 1460 pages.

Découvert en 1844 par Constantin Tischendorf au Monastère Sainte-Catherine, Sinaï en Egypte. 

Conservé : British Library à Londres, Université de Leipzig, Monastère Sainte-Catherine, Bibliothèque 

nationale russe. Disponible intégralement sur Internet depuis le 6 juillet 2009.



Codex Vaticanus (B.03)
Le plus ancien manuscrit connu de lôAncien Testament et dôune partie du Nouveau. 

Grec oncial. IVe siècle. 759 feuillets. Attesté dès 1475 par le Vatican.

Conservé : Bibliothèque apostolique vaticane.



P52
D®couvert en Egypte, sur le site dôOxyrhynque au d®but du XXe siècle. 

Extrait dôun codex du Nouveau Testament (9 cm x 6 cm). D®but du IIe siècle. 

Conservé : John Rylands Library à Manchester.

Jean 18.31-33

ζ ɳɹʃʁɿ ɮʇʆʍ ʁɹ ɹʁʇɲɮɹʁɹɶɾɹɿʁʇɼ ɳʀɳʅʆɹɿ

ɮʃʁɼʆɳɹɿɮɹh¸ɲɳɿɮ ɹɿɮ ʁ ɽʁɱʁʅ ʆʁʇ ɹɶʅʁʇ

ʃɽɶʄʍɸɶ ʁɿ ɳɹʃɳɿʅɳɾɮɹɿʍɿ ʃʁɹʍ ɸɮɿɮʆʍ

ɶɾɳɽɽɳɿ ɮʃʁɸɿɳʅɼɳɹɿɳɹʅɶɽɸɳɿ ʁʇɿ ʃɮɽɹɿ

ɳɹʅ ʆʁ ʃʄɮɹʆʍʄɹʁɿʁʃɹɽɮʆʁʅ ɼɮɹ ɳʊʍɿɶʅɳɿ

ʆʁɿ ɹɶʅʁʇɿ ɼɮɹɳɹʃɳɿ ɮʇʆʍ ʅʇ ɳɹ ɰɮʅɹɽɳʇʅ

ʆʍɿ ɹʁʇɲɮɹʍN »



Traduction

ζ ɳɹʃʁɿ ɮʇʆʍ ʁɹɹʁʇɲɮɹʁɹɶɾɹɿ ʁʇɼ ɳʀɳʅʆɹɿ

Dirent        à lui les Juifs : Anous  ne pas  il est permis

ɮʃʁɼʆɳɹɿɮɹh¸ɲɳɿɮɹɿɮʁɽʁɱʁʅ ʆʁʇ ɹɶʅʁʇ

de faire mourir personne; afin que laparole       de      Jésus

ʃɽɶʄʍɸɶ ʁɿ ɳɹʃɳɿʅɳɾɮɹɿʍɿ ʃʁɹʍ ɸɮɿɮʆʍ
ǎƻƛǘ ŀŎŎƻƳǇƭƛŜ  ŎŜƭƭŜ  ǉǳΩƛƭdit faisantconnaître de quelle sorte de mort

ɶɾɳɽɽɳɿ ɮʃʁɸɿɳʅɼɳɹɿɳɹʅɶɽɸɳɿ ʁʇɿ ʃɮɽɹɿ
il devait                 mourir.                       Entra              donc de nouveau

ɳɹʅ ʆʁ ʃʄɮɹʆʍʄɹʁɿʁʃɹɽɮʆʁʅ ɼɮɹ ɳʊʍɿɶʅɳɿ
dans  le            prétoire Pilate           et         il appela

ʆʁɿ ɹɶʅʁʇɿɼɮɹɳɹʃɳɿ ɮʇʆʍ ʅʇ ɳɹ ɰɮʅɹɽɳʇʅ
Jésus et dit           à lui:   Toi es-tu       roi

ʆʍɿ ɹʁʇɲɮɹʍN»

des         Juifs?



Bodmer (P66)
Papyrus presque complet de lôévangile de Jean. 

Lôun des plus anciens manuscrits du Nouveau Testament, +/-200. 

Découvert en 1952 à Pabau en Egypte. 14.2 cm x 16.2 cm. 

Conservé : Bibliothèque Bodmer à Cologny/Genève.

Ce manuscrit fait 154 pages dont 108 en texte 
Ŏƻƴǘƛƴǳ όƧǳǎǉǳΩŁ WŜŀƴ мпΦнсύ Υ

«aŀƛǎ ƭŜ tŀǊŀŎƭŜǘΣ ƭΩ9ǎǇǊƛǘ {ŀƛƴǘΣ ǉǳŜ ƭŜ tŝǊŜ 
vous enverra en mon nom, celui-là vous 
enseignera toutes choses et il vous fera 
[res]souvenir de tout ce que je vous ai dit»

Traduction : Jean Zumstein



La fin du 
manuscrit est 
fortement 
lacunaire

Extrait du facsimilé



Papyrus Nash

Fragment de papyrus acquis par 

Nash en 1898. 

IIe siècle av. J.-C. 

Le plus vieux manuscrit découvert 

avant les découvertes de Qumran. 

Contient les Dix commandements 

(Exode et Deutéronome) et le début 

du Shema Israël (Dt 6.4).

Conservé : Université de Cambridge.



Le plus beau tr®sor du Mus®e dôIsra±l 

Bénédiction du VIIe siècle av. J.-C. Nombres 6.24-26



Que le SEIGNEUR te bénisse et te garde !
Que le SEIGNEUR fasse briller sa face sur toi 
et tõaccorde sa grâce !
Que le SEIGNEUR lève sa face vers toi et te 
donne la paix !



La reconstitution du texte biblique

ÁCôest lôobjet de la critique textuelle.

ÁElle tient compte des variantes.



Les variantes
ex : Apocalypse 22.14





Variante dôApocalypse 22.14

ɾʰˁ ˊʽˇʽ ˇ  ̄˂ ˄ˇ˄ˍʶˌˍ ˌ ˋˍˇ˂ ˌʰ ˍ ˄

IŜǳǊŜǳȄ   ŎŜǳȄ   ƭŀǾŀƴǘ          ƭŜǎ    ǊƻōŜǎ     ŘΩŜǳȄ

ɾʰˁ ˊʽˇʽ ˇ  ̄̌ ʽ ˄ˍʶˌˍ ˌʁ ˄ˍˇ˂ ˌh ˍˇ

Heureux   ceux faisant     les commandements de lui



Les cinq grands corpus

1. Bible hébraïque (hébreu)

2. Septante (AT en grec + 
deutérocanoniques)

3. Ecrits intertestamentaires

4. Nouveau Testament (grec)

5. Ecrits apocryphes 
chrétiens



La Bible catholique

Ancien Testament hébreu 
+ écrits deutérocanoniques 

+ Nouveau Testament

ÁEsther grec (ressemblances/différences + Dieu)

ÁJudith (salut accordé par Dieu)

ÁTobit (roman populaire)

Á1, 2 Maccab®es (peuple ®lu ¨ lô®poque hell®nistique)

ÁSagesse (immortalit® de lô©me)

ÁSiracide (écrit de sagesse)

ÁBaruch (méditation sur la sagesse)

ÁLettre de Jérémie (transcendance de Dieu)

ÁDaniel grec (suppléments grecs au livre de Daniel)



La Bible protestante

Ancien Testament 

hébreu 

+ Nouveau Testament



Les livres perdus ïquelques exemplesé

Le Livre du Juste (Josué 10.13; 2 Samuel 1.18).

Le livre des Actes de Salomon (1 Rois 11.41).

Le Commentaire du prophète Ido (2 Chroniques 13.22).

Le Commentaire du livre des Rois (2 Chroniques 24.27)é



Le canon de lôAncien Testament

Du grec kanwn(kanǾn) = règle, standard, règle de foi.

ÁLa réflexion commence après la destruction du Temple (70). 

ÁLe christianisme sôest implanté et divise les Juifs.

ÁBon nombre de livres (NT) sont connus.

ÁIl convient de décider quels livres la religion juive gardera.

ÁLes apocryphes de la LXX sont écartés, ainsi que les écrits 
chrétiens.

ÁLe canon juif est décidé (Jamnia, 90)



Le canon du Nouveau Testament

Travail complexe et long.

Les trois critères qui ont permis la canonisation des textes du 
Nouveau Testament durant la période des Pères de lôEglise :

1. Orthodoxie : conformité à la « règle de foi » (nature du contenu).

2. Apostolicité : la présomption dôautorité dépend de lôorigine 
apostolique.

3. Consensus parmi les Eglises : acceptation par de nombreuses 
Eglises et pendant longtemps.



Le canon biblique et le Concile de Trente

La question du canon du Nouveau Testament revient lors du Concile 
de Trente (1545-1563) convoqué par le pape Paul III pour traiter des 
questions relatives à la réforme de Luther et de Calvin.

ÁA cette occasion, lôEglise catholique officialise le canon biblique 
(Ancien et Nouveau Testament) le 8 avril 1546 (voir De Canonicis
Scripturis). Adoption de la Vulgate (latin) de Jérôme (345-419).

ÁDu côté protestant, Luther hésite à inclure dans le canon du 
Nouveau Testament lô®p´tre de Jacques, lô®p´tre de Jude, lô®p´tre aux 
H®breux et lôApocalypse de Jean, mais finalement il ne les exclut 
pas.



Textus Receptus (texte reçu)

ÁTextus Receptus est le nom donné aux versions grecques du Nouveau 
Testament constituées par les manuscrits grecs publiés par le Hollandais 
Erasme en 1516. Côest ce document qui a ®t® utilis® pour les traductions 
du Nouveau Testament des Bibles jusquôau milieu du XIXe siècle.

ÁLe Textus Receptus rassemble des manuscrits byzantins tardifs (XIIIe au 
XVe siècle). Il contient aussi des textes latins de la Vulgate retraduits en 
grec quand Erasme ne trouvait pas de manuscrits grecs (6 derniers 
versets de lôApocalypse).

ÁLe nom Textus Receptusappara´t dans lô®dition Elz®vir en 1633. Nous 
pouvons lire dans la préface cette affirmation osée : « Vous avez donc le 
texte reçu par tous, dans lequel nous n'indiquons rien d'altéré ou de 
corrompu ». 



Le Textus Receptus
Début de Romains 1



Georg Pasor (1570-1637), Manuale Novi Testamenti,
(dictionnaire grec-latin)

Editeur : Elzévir, 1664 

Collection privée Meyer





Le Nouveau Testament grec

1898    2012



Le Nouveau Testament grec
Collection privée Meyer

1re édition, 1898, Eberhard Nestle, 
après Tischendorf, Weiss, 
Burkitté

28e édition, 2012, Barbara et Kurt 
Aland, Johannes Karavidopoulos, 
Carlo Martini, Bruce Metzger



Petite histoire de la Bible dôOlivetan 1535

En 1535, Pierre Robert Olivetan 
publie sa traduction de la Bible 
protestante avec les livres 
apocryphes. Pour la traduction de 
lôAncien Testament, Olivetan se 
sert surtout du texte hébreu 
massorétique, et pour la traduction 
du Nouveau Testament il utilise 
principalement les textes grecs 
rassemblés par Erasme de 
Rotterdam, le Textus Receptus. Pierre Robert Olivetan, 

cousin de Jean Calvin 1506-1538



La Bible dôOlivetan 1535

est publiée un an avant la réforme 
de Genève.

Elle devient la Bible de Genève 
en 1560.

Ci-contre, une édition revue par 
les pasteurs et les professeurs de 
lôEglise de Genève, publiée à 
Genève en 1723.

Collection privée Meyer


